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1 POSITIONNEMENT DES STATIONS « DEBITS BIOLOGIQUES » 

 

Le choix des stations a été arrêté en Copil. La Seugne est étudiée au niveau de trois stations de débit 

biologique du bassin :  

¶ La station dite « de Seugnac » en position médiane sur le bassin ; 

¶ La station dite « de Maraud » ; 

¶ La station dite « du Moulin du Gua ». 

 

 

 

 

 
Figure 1 : Positionnement des stations "débit biologique" sur la Seugne 
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Figure 2 : Profil en long de la Seugne 
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2 METHODOLOGIE   

 

[ŀ ŎƻƴǘŜȄǘǳŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǘǳŘŜǎ de débit biologique, les raisons de leur positionnement 

définitif, la méthodologie appliquée ǇƻǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƭƛŜƴǎ ŜƴǘǊŜ ōƛƻƭƻƎƛŜ Ŝǘ ŘŞōƛǘΣ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǇǊƛǎŜǎ ŘŜ 

ŘƻƴƴŞŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴ Ŝǘ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŎƭŞǎ ŘΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ décrits dans des documents spécifiques 

précédant cette étape conclusive. En particulier, la présente étude doit donc être analysée en regard 

des documents suivants : 

 

 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ƛŎƛ ŘΩŜȄǇƻǎŜǊ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜǎ ǇǊƻǎǇŜŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ŘǳǊŀƴǘ ƭΩles basses eaux 2021 et 

2022, des modélisations hydrauliques consécutives (hiver 2021/22 et 2022/23) et des interprétations 

écologiques, hydrologiques et hydrogéologiques (hiver 2022/23). 

Pour chaque station, sont successivement présentés : 

¶ Le contexte hydrologique ; 

¶ La position des mesures ;  

¶ Les résultats des modèles hydrauliques 2D et leur conséquence sur la géométrie hydraulique 

des stations en fonction du débit ; 

¶ Une analyse des enjeux sédimentaires en lien avec les débits de hautes eaux et le potentiel 

ŘΩŀǳǘƻ-ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Τ 

¶ Les modélisations biologiques ; 

¶ Les analyses et proposition pour des débits biologiques en fonction des périodes 

hydrologiques. 
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3 CHOIX DES DEBITS : FREQUENCE ET PÉRIODE HYDROLOGIQUE 

3.1 Méthode 

Une analyse hydrologique détaillée du bassin ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜΣ Řite 

« rapport de tranche ferme ηΦ /ŜǘǘŜ ŀƴŀƭȅǎŜ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ les débits mesurés à des stations 

hydrométriques qui serviront de référenceΦ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŦŜǊƳŜ ŞǾŀƭǳŜ ŀǳǎǎƛ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ 

ƴŀǘǳǊŜƭǎ ŀǳ ǘǊŀǾŜǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ǇǊŞƭŜǾŜǳǊǎ Ŝǘκƻǳ ŘŜ Ƴƻdélisation. Les conclusions de cette 

ŀƴŀƭȅǎŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜƴǘ ƭŜǎ ŎƘǊƻƴƛǉǳŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŞŜǎ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǇƘŀǎŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ǉǳƛ ŎƻǳǾǊŜ 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ŎȅŎƭŜ ŀƴƴǳŜƭΦ [Ŝǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞōƛǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ŞƭƻƛƎƴŞŜǎ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ 

hydrométriques. Une pondératƛƻƴ ǎƛƳǇƭŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜ ǊŞƎƛƳŜ 

hydrologique à chaque station de débit biologique. Rappelons que ces débits, permettent de 

ŎƻƴǘŜȄǘǳŀƭƛǎŜǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ Ƴŀƛǎ ƴŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜƴǘ Ǉŀǎ ƭŜ ŘŞōƛǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ǎŜƴǎǳ ǎǘǊƛŎǘƻΦ ¦ƴ écart 

ǎǳǊ ŎŜǎ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜǎ ŘŜ ŘŞōƛǘ ƴΩŀǳǊŀ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ŘΩƛƴŎƛŘŜƴŎŜ ƳŀƧŜǳǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘŜ ƭΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜΦ 

[Ŝǎ ŘŞōƛǘǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΨŞǘǳŘŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ ǎƻƴǘ ŎŀƭŎǳƭŞǎ ǎǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜǎ 

observations réalisées à la station de Pons et Saint-Seurin-de-Palenne (R5123310 ς Le bras de Seugne 

à Saint-Seurin-de-Palenne) et calcul®s de chroniques sõ®talant de 1968 ¨ 2023. 

 

3.2 Résultats 

3.2.1 Seugne : hydrologie aux stations de débit biologique 

 

 

Figure 3 : Débits moyens mensuels mesurés et reconstitués de la Seugne 

 

Janv Févr Mars Avr Mai Juin Juil Août Sept Oct Nov Déc Année

Le bras de Seugne 

à Saint-Seurin-de-

Palenne (station 

hydro)

Débits (m³/s)14.0 14.5 10.0 8.5 6.6 4.8 2.4 1.5 1.8 2.9 5.9 10.2 7.0

878 km2 l/s/km2 15.9 16.5 11.3 9.7 7.5 5.4 2.7 1.7 2.0 3.3 6.7 11.6 8.0

Seugnac (station 

DB)
Reconstitués12.4 12.9 8.8 7.5 5.9 4.2 2.1 1.3 1.6 2.6 5.3 9.0 6.2

780 km2 l/s/km2 15.9 16.5 11.3 9.7 7.5 5.4 2.7 1.7 2.0 3.3 6.7 11.6 8.0

Marraud (station 

DB)
Reconstitués15.2 15.8 10.8 9.2 7.2 5.2 2.6 1.6 1.9 3.2 6.4 11.0 7.6

954 km2 l/s/km2 15.9 16.5 11.3 9.7 7.5 5.4 2.7 1.7 2.0 3.3 6.7 11.6 8.0

Moulin du Gua 

(station DB)
Reconstitués15.3 15.9 10.9 9.3 7.2 5.2 2.6 1.6 1.9 3.2 6.5 11.1 7.7

961 km2 l/s/km2 15.9 16.5 11.3 9.7 7.5 5.4 2.7 1.7 2.0 3.3 6.7 11.6 8.0
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La reconstitution des débits classés a été effectuée sur la base des enregistrements réalisés à Pons et 

Saint Seurin de Palenne. Les débits classés offrent une analyse fréquentielle des débits ǉǳŜ ƭΩƻƴ 

ǎΩŀǘǘŜƴŘ Ł ƻōǎŜǊǾŜǊ ǎǳǊ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴΦ tƻǳǊ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜǎ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƳǇǊƛǎŜǎ 

entre les basses eaux et les hautes eaux, les occurrences 75% (basses eaux), 50% (médiane), 25% 

(hautes eaux et valeur proche du module) ont été estimées.  

 

 

Figure 4: Courbe des débits journaliers classés de la Seugne à Pons et Saint Seurin de Palenne 

 

 

/Ŝǎ ōƻǊƴŜǎ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǎŞǇŀǊŜǊ ƭŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ƳƻȅŜƴƴŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƘŀǳǘŜǎ ŜŀǳȄ ŀǾŜŎ 

les périodes de transition ou les basses eaux sont appliquées aux débits moyens mensuels. Pour les 

eaux moyennes et hautes elle a été fixée arbitrairement à 50% des débits classés. Les basses eaux 

correspondent aux mois dont la moyenne mensuelle est plus faible que la valeur classée 75%. Entre 

ƭŜǎ ŘŜǳȄ ŎŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴǎ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŀǳ ǇǊƛƴǘŜƳǇǎ Ǉǳƛǎ Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜΦ /Ŝǎ 

ōƻǊƴŜǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ƻǳ ǇŜǳ ŘŜ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ŘƛǊŜŎǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ŎƘƻƛȄ ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ŘŜ ŘŞōƛǘǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎΦ  
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Pour chaque station de débits biologiques, les bornes sont calculées au prorata du bassin versant. En 

très basses eaux, les apports ou pertes de la nappe ne peuvent être décrits simplement et il faut garder 

Ł ƭΩŜǎǇǊƛǘ ƭŜ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ƛƴŎŜǊǘŀƛƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴΦ 

 Seugne 

 
Seugnac (station 

DB) (en m3/s) 

Marraud (station 

DB) (en m3/s) 

Moulin du Gua 

(station DB) (en 

m3/s) 

Occurrence 75%  
(seuil de basses eaux et de 

transition) 
1,60 1,96 1,97 

Occurrence 50%  
(seuils des eaux moyennes et de 

transition) 
3,43 4,19 4,22 

Occurrence 25% 
(seuils des débits de hautes 

eaux) 
7,20 8,81 8,88 

 

3.2.2 Calendriers hydrologiques et hydrobiologiques de la Seugne 

Afin de périodiser ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƳƛŎǊƻ-habitats, quatre périodes hydrologiques sont identifiées sur des 

critères hydrologiqǳŜǎ Ŝǘ ƭŜ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Ces quatre périodes correspondront à : 

¶ Une période hydrologique de hautes-eaux, où des enjeux de migration, de débordement, de 

reproduction des salmonidés et de mise en mouvement des particules fines (enjeu de 

ƎǊŀƴǳƭƻƳŞǘǊƛŜύ ǎƻƴǘ ǇǊŞƎƴŀƴǘǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǎƛ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ 

ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎ ǊŜǎǇŜŎǘŜƴǘ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ ; 

¶ Une période hydrologique de transition avec des débits diminuant (tarissement), où des 

ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ όŎȅǇǊƛƴƛŘŞǎύΣ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǘ ŘŜ ŎƻƴƴŜŎǘƛǾƛǘŞ ǎŜǊƻƴǘ ŀƴŀƭȅǎŞǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜ 

ŎǊƛǘŝǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǊƘŞƻǇƘƛƭŜ όǾƛǘŜǎǎŜǎ ŞƭŜǾŞŜǎύ ; 

¶ Une période hydrologique de basses-eaux, où les eƴƧŜǳȄ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ όȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ǊƘŞƻǇƘƛƭŜύ Ŝǘ ŘŜ 

connectivité (circulation des poissons) seront analysés ; 

¶ Une période hydrologique de transition avec des débits augmentant, où les mêmes enjeux que 

pour les deux périodes hydrologiques précédentes seront analysés. 

 

Le cycle annuel est représenté par une approche par quantile des débits mensuels estimés avec les 

mêmes règles de prorata depuis la station de Pons et de Saint Seurin de Palenne. tƻǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ 

Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŘǳǊŀƴǘ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ŀƴƴǳŜƭΣ ƴƻǳǎ ƭΩŜƴŎŀŘǊŜrons par les valeurs mensuelles 

quinquennales sèches et humides ainsi que la médiane, écologiquement plus significative que la 

moyenne. Les débits mensuels médians comparés aux bornes hydrologiques issue des débits classés 

déterminent le calendrier hydrologique. [ƻǊǎǉǳŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ƳŜƴǎǳŜƭƭŜ Ŝǎǘ ǇǊƻŎƘŜ ŘΩǳƴŜ ōƻǊƴŜ ŘŜ ŘŞōƛǘΣ 

ǳƴ ŀƧǳǎǘŜƳŜƴǘ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǇǊƻǇƻǎŞ ǇŀǊ ƭΩŜȄǇŜǊǘΦ  

A Pons et Saint Severin de Palenne, la période hydrologique de basses-eaux correspond à celle où les 

débits se situent en dessous de la valeur de débit classé 75 % (dépassée 75% du temps) soit 1800 l/s. 
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9ƴ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ ƳŞŘƛŀƴŜΣ ŎŜǘǘŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ŘΩŀƻǶǘ à septembre compris. Les périodes hydrologiques 

de transition (entre 75% et 50%) sont très réduites avec une augmentation rapide des débits en 

octobre, période de transition automnale. La période hydrologique de transition printanière couvre le 

mois de juillet. La période hydrologique ŘΩŜŀǳȄ ƳƻȅŜƴƴŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƘŀǳǘŜǎ ŜŀǳȄ όŘŞōƛǘ ŘŞǇŀǎǎŞ рл҈ Řǳ 

ǘŜƳǇǎύ ǎΩƻōǎŜǊǾŜ ŘŜ novembre à juin compris.  

 

 

Figure 5 : Débits mensuels statistiques et débits classés de la Seugne à Pons et Saint Seurin de Palenne (station 
hydrologique) 

 

Les débits mensuels (m3/s) sont les suivants : 
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Figure 6: Périodes hydrologiques de la Seugne à Pons et Saint Seurin de Palenne (m3/s) 

 

 

[Ŝǎ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊǎ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǎƻƴǘ ŘƻƴŎ : 

 

 

 

 

 

NOTA 

Les bornes des périodes de basses-eaux de transition et de hautes-eaux, construites sur la base de 

ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜΣ ƻƴǘ ǳƴŜ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ǊŀǇǇǊƻŎƘŜǊ ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ Řǳ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ; 

elles ne correspondent pas aux périodes figurant sur les arrêtés préfectoraux.  

  

Mai Novembre

Basses-eaux
Période de 

transition

Hautes-

eaux

Période de 

transition
Hautes-eaux

Hiver Printemps Eté Automne

Janvier Février Mars Avril DécembrJuin Juillet Août Septemb Octobre

La Seugne à 

Pons et à 

Saint-Seurin-

de-Palenne

Décenal sec
Quinquennal 

sec
Moyen Médian

Quinquennal 

humide

Décenal 

humide

Janv. 2.6              4.4              14.0            9.5              20.9            31.1            

Févr. 3.5              5.4              14.5            9.9              22.1            33.0            

Mars 3.7              4.8              10.0            7.9              13.5            19.7            

Avr. 3.0              3.8              8.5              6.5              11.0            16.1            

Mai 2.5              3.0              6.6              5.4              9.0              12.0            

Juin 1.4              2.3              4.8              4.1              6.3              8.6              

Juil. 0.8              1.1              2.4              2.0              3.2              4.1              

Août 0.7              0.8              1.5              1.2              2.0              2.4              

Sept. 0.8              0.9              1.8              1.3              2.1              2.7              

Oct. 0.9              1.1              2.9              1.8              3.2              5.3              

Nov. 1.2              1.6              5.9              2.8              7.3              14.6            

Déc. 1.9              2.3              10.2            5.8              13.5            24.6            
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3.2.3 Calendriers hydrobiologiques de la Seugne 

Les espèces cibles du secteur étant le brochet (Esox lucius), le chabot (Cottus gobio), le vairon (Phoxinus 

phoxinus) et la vandoise (Leuciscus leuciscus), leurs calendriers biologiques sont présentés ci-après. 

 

 

 

La période hydrologique de basses-eaux ne correspond à aucune étape sensible du cycle de 

reproduction des espèces concernées, seuls des enjeux de mobilité au sein du bassin et de croissance 

sont à signaler sur cette période. 

La période de transition automnale correspond au début de la période de reproduction de la truite. 

La période de hautes-eaux correspond à : 

¶ La totalité des étapes du cycle de reproduction du brochet ; 

¶ [ŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ŘΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜ Ŝǘ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜ ƭŀ ƳŀǘǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ŎƘŀōƻǘ ; 

¶ Le début de la reproduction du vairon ; 

¶ [ŀ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜ ƭΩŞǘŀǇŜ ŘΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜκŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƴŘƻƛǎŜΦ 

La période de transition printanière correspond à :  

¶ La fin de maturation du chabot ; 

¶ La fin de la période de reproduction du vairon ; 

¶ [ŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǇŜ ŘΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜκŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƴŘƻƛǎŜΦ 
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4 ETUDE DES DEBITS BIOLOGIQUES DE LA SEUGNE A SEUGNAC 

4.1 Paramètres physiques de la station et modélisation hydraulique 

Cette modélisation a pour objectif ŘŜ ŘŞŎǊƛǊŜ ƭŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ ǇƘȅǎƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire 

ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ǎΩŞǘŀōƭƛǎǎŀƴǘ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ de débit biologique pour différentes 

conditions de débits. 

 

4.1.1 Description de la station 

Localisation et position des transects de mesure 

 

[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ {ŜǳƎƴŀŎ Ŝǎǘ ǎƛǘǳŞŜ ǎǳǊ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ /ƻǳǊǇƛƎƴŀŎΦ 9ƭƭŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ сл Ƴ 

de long. 

12 transects de mesures ont été positionnés sur le linéaire de la station, ils permettent de rendre 

compte du fonctionnement hydǊŀǳƭƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ Ł ŎŜ ƴƛǾŜŀǳ όǊŀŘƛŜǊǎΣ ŎƘǳǘŜǎΣ ǇƭŀǘǎΣ ΧύΦ  

 

 

Conditions de mesure 

 

[Ŝǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴŜ ǾŜƴǳŜ ǎǳǊ ǎƛǘŜ ƭŜ олκлтκнлнл ǉǳƛ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ 

suivantes le long de la station : 

¶ Profils altimétriques et ligneǎ ŘΩŜŀǳ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ ŘŜǎ ǘǊŀƴǎŜŎǘǎ ǊŜǇŞǊŞǎ Ŏƛ-avant. Acquis avec un 

tachéomètre ; 

¶ Débit transitant dans la station, mesuré avec courantomètre électromagnétique. 

Le débit le jour des mesures a été mesuré au transect n°1, aboutissant à une valeur moyenne de 245 l/s 

pour la station 
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Figure 7 : Position des transects de mesure de la station de Seugnac 

 

tǊƻŦƛƭ Ŝƴ ƭƻƴƎΣ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǘȅǇŜ ŘŜ ōŜǊƎŜǎ 

 

[Ŝǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴƴŜŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ƭŜ long de la station ont été également relevés 

ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ƧƻǳǊ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΦ 

 

¶ CŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

Le linéaire parcouru présente des faciès peu agités. Un plat courant avec quelques passages en radier 

est observé sur une 10aine de mètrŜǎ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴΦ ! ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ¢луΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŧŀƛǘ ǳƴ 

ǾƛǊŀƎŜ Ł ƎŀǳŎƘŜΣ ƛƭ ǎΩŞƭŀǊƎƛǘ ŀǎǎŜȊ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ όƭŀǊƎŜǳǊ ŘŜ нл Ƴ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ ŎƻƴǘǊŜ мл Ƴ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ 

ŀƳƻƴǘύΦ ¦ƴ ŀǘǘŜǊǊƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘ ŀǳ ŎŜƴǘǊŜ Řǳ ƭƛǘΣ ǎΩŞǘŜƴŘŀƴǘ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ мл Ƴ ŘŜ ƭƻƴƎ entre T08 

Ŝǘ ¢лсΦ 5ŜǳȄ ōǊŀǎ ŎƻƴǘƻǳǊƴŜƴǘ ƭΩƛƭƻǘΣ ŀǾŜŎ ǳƴ ŦŀŎƛŝǎ ŘŜ ǘȅǇŜ ǊŀŘƛŜǊ ŎƻƳƳŜƴœŀƴǘ ŀǳ ¢лу όǉǳƛ ŦƻǊƳŜ ǳƴŜ 

tête de radier franche). Au-ŘŜƭŁ Řǳ ¢лсΣ ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎŜ ǊŜǎǎŜǊǊŜ Ŝǘ ǎΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǘΣ ƭŜ ŦŀŎƛŝǎ ǇŀǎǎŜ ŀƭƻǊǎ 

à un type plat lent. Une petite mouille est observée en sortie du bras droit au niveau du T05. 

[ΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǎŜ ǊŜŎŜƴǘǊŜ Ŝǘ ǎΩŀŎŎŞƭŝǊŜ ŜƴǎǳƛǘŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭΩŀǾŀƭ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ƻǴ ƭŜ ¢лм 

ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ ǎǳǊŞƭŜǾŞ ƛƴŘǳƛǘ ǳƴ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ǾŜǊǎ ƭΩŀƳƻƴǘ Ŝƴ ŦƻǊƳŀƴǘ ǳƴ ŦŀŎƛŝǎ ŘŜ ǊŀŘƛŜǊ léger. 

 

¶ Type de berges 

Les berges sont très homogènes tout le long de la station : globalement basses (à peine + 50 cm par 

ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ Ǉƻƛƴǘǎύ Ŝǘ ŀǎǎŜȊ ǾŜǊǘƛŎŀƭŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜ 

nombreux affleurements racinaires voire des arbres poussant en pied de berge en plusieurs endroits. 

9ƴ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇƻƛƴǘǎΣ ƭŜ ōŀǎ ŘŜ ōŜǊƎŜ ƳƻƴǘǊŜ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ǳƴŜ ǇŜƴǘŜ ŦŀƛōƭŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŦƻǊƳŀƴǘ 

de petites avancées dans celui-Ŏƛ Ŝǘ ŎƻƴǘǊŀƛƎƴŀƴǘ ƭŜǎ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎ Ŝƴ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜΦ [Ωƛƭƻǘ Ŏentral est 

ŎƻƳǇƻǎŞ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴǳƭƻƳŞǘǊƛŜ ƎǊƻǎǎƛŝǊŜ όǇƛŜǊǊŜǎ Ł ōƭƻŎǎύ Ƴŀƛǎ ŎƻƭƳŀǘŞŜ Ŝǘ ŎƻƭƻƴƛǎŞŜ ǇŀǊ ŘŜ ƭŀ 

végétation herbacée. La station entière est globalement recouverte par le couvert de la ripisylve qui le 

borde. 

Seugne 

SEUGNAC 
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¶ Profil en long 

Sur la base des profils eƴ ǘǊŀǾŜǊǎ ǊŜƭŜǾŞǎΣ ƭŜ ǇǊƻŦƛƭ Ŝƴ ƭƻƴƎ Řǳ ŦƻƴŘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ǊŜƭŜǾŞŜ Ŝǎǘ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞ ǎǳǊ ƭŀ ŦƛƎǳǊŜ ǎǳƛǾŀƴǘŜ Ŝƴ Ǉƻǎƛǘƛƻƴƴŀƴǘ ƭŜǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΨŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǊŜƭŜǾŞǎ : 

 

 

 

 

4.1.2 Modélisation hydraulique de la station 

Principes du modèle 

 

Une modélisation ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ н5 ŀ ŞǘŞ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ Ł ƭΩŀƛŘŜ Řǳ ƭƻƎƛŎƛŜƭ I9/-RAS 2D, permettant de 

calculer les paramètres physiques descriptifs de la station Υ IŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ł 

ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞōƛǘǎΦ [ŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ н5 ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ une répartition dans les 2 

ŘƛƳŜƴǎƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ƘƻǊƛȊƻƴǘŀƭŜǎ ŘŜ ŎŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎΦ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ǉǳƛ Ŝƴ ŘŞŎƻǳƭŜ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ 

ŦƛƴŜ ǉǳΩŀǾŜŎ ǳƴ ƳƻŘŝƭŜ ǳƴƛŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŜƭΦ 

Les données bathymétriques et topographiques acquises sur le terrain ont été exploitées afin 

ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ όab¢ύΦ {ǳǊ ŎŜǘǘŜ ōŀǎŜΣ ǳƴ ƳŀƛƭƭŀƎŜ 

de calcul a été élaboré, composé de mailles carrées de 20 cm x 20 cm au maximum et raffiné au droit 

de zones clés. On représente en suivant le maillage de calcul superposé au MNT construit pour la 

station. 
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Figure 8 : Maillage de calcul et topographie de la station modélisée 

 

 

 

Calage du modèle 

 

[Ŝ ŎŀƭŀƎŜ Řǳ ƳƻŘŝƭŜ ǎŜ ōŀǎŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜƭŜǾŞǎ ŘŜ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘŜ ƘŀǳǘŜǎ ŘΩŜŀǳ Ŧŀƛǘǎ ƭƻǊǎ ŘŜ la venue sur site. 

Pour rappel, le débit associé est évalué à 245 l/s. 
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Figure 9 : Faciès d'écoulements du modèle (fidèles aux observations de terrain) et profondeur (en mètre) 

 

 

Le paramètre de calage est le coefficient de Manning-Strickler, rendant compte des frottements de 

fond. Son ajustement par zones spatiales dans le modèle permet de caler le modèle avec les mesures 

ŘŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳΦ On présente en suivant les résultats de calage sur le profil en long de la station.  
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Figure 10 : Profil en long de la station et comparaison des niveaux d'eaux simulé et mesuré 

 

[Ŝ ŎŀƭŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ƻōǎŜǊǾŞǎ Ŝƴ 

ŎƘŀǉǳŜ ǘǊŀƴǎŜŎǘ Ŝǘ ƭŀ ǇŜƴǘŜ ŘŜ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ƎŞƴŞǊŀƭŜΦ 

La représentation dŜǎ ŦŀŎƛŝǎ Ŝǘ ǾŜƛƴŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ 

ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ƎƭƻōŀƭŜ ƻōǎŜǊǾŞŜ ƭŜ ƧƻǳǊ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǎǳǊ ǎƛǘŜΦ 

 

Simulations réalisées 

 

Une fois le modèle calé, il peut être exploité pour différentes conditions de débits incidents en amont 

ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀǾŀƭΦ 5Ŝǎ ǎƛƳǳƭŀǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŘŞōƛǘǎ Ŝƴ 

régime permanent, sur une gamme allant de 10 l/s à 2000 ƭκǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎΣ ƧǳǎǉǳΩŁ 

débordement. 

  



Etude de la valeur des débits biologiques sur le bassin de la Seugne 
 

22 
 

4.1.3 Exploitation des résultats et présentation cartographique 

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ƻōǘŜƴǳǎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ 

ǎǇŀǘƛŀƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ƳƻŘŞƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ǎƛƳǳƭŞǎΦ [Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ǎƻƴǘ 

présentés sous forme de courbe, de tableaux et de cartes. Pour les cartes, conformément aux 

recommandations du comité scientifique, les valeurs de débit représentées sont les valeurs issues du 

ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŜ ƭΩLǊǎǘŜŀ όŎŦ. Rapport méthodologique) QMNA5 minimum όōƻǊƴŜ ōŀǎǎŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊǾŀƭƭŜ ŘŜ 

confiance), QMNA5 moyen, 50 % du module, module et débit de débordement calculé par Eaucéa sur 

chaque station de débit biologique soit 5 cartographies.  Notons que la valeur de QMNA5 évaluée dans 

le cadre du PGE Charente était près de deux fois supérieure Ł ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ƳƻȅŜƴƴŜ ǇǊƻǇƻǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩLǊǎǘŜŀ 

ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ŘŜ ƳƻŘǳƭŜ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ǇǊƻŎƘŜǎ όмл҈ ŘΩŞŎŀǊǘ ŜƴǾƛǊƻƴύΦ  

Remarque Υ [ŀ ǾŀƭŜǳǊ ƴŀǘǳǊŀƭƛǎŞŜ ŘΩles basses eaux Eaucéa serait préférable dans la mesure où elle est 

supérieure au QMNA5 mesuré contrairemŜƴǘ Ł ŎŜƭƭŜ ŘΩLǊǎǘŜŀΦ 

Débit représenté Equivalent sur la station (en l/s) 

QMNA5 minimum (borne basse modélisation Irstea) 101 

QMNA5 moyen (modélisation Irstea) 521 

50 % du module Irstea 3319 

Module moyen Irstea 6639 

Débit de débordement eaucea 2000 

 

Le calcul étant arrêté une fois le débit de débordement atteint, les valeurs 50 % du Module et le 

aƻŘǳƭŜ ƴΩƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŎŀƭŎǳƭŞŜǎΦ [Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊƻƴǘ ŘƻƴŎ ǉǳŜ ƭŜǎ 

3 valeurs restantes. 

Le module étant plus important que le débit de débordement, la station est située dans un secteur 

propice au débordement et donc à la reproduction du brochet, espèce présente sur le bassin. 
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4.2 Variables physiques débit-dépendantes (toutes périodes hydrologiques) 

4.2.1 Surface mouillée  

[ŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ƳƻǳƛƭƭŞŜ ŞǾƻƭǳŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴǘŜ ŀǾŜŎ ƭŜ ŘŞōƛǘ Ŝǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳx environs de 

120 ƭκǎ Ǉǳƛǎ ŀǳƎƳŜƴǘŜ Ǉƭǳǎ ƭŜƴǘŜƳŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳx environs de 600 l/s. Son évolution est ensuite très 

modérée mais régulière du fait du remplissage du lit et de la forme des berges. Au-delà de 2000 l/s le 

ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŞōƻǊŘŜ ǎǳǊ ŎŜǘǘŜ ǎŜŎǘƛƻƴΦ [Ŝ ŎŀƭŎǳƭ Ŝǎǘ ŀǊǊşǘŞΦ 

 

 

Figure 11 : Evolution de la surface mouillée à Seugnac 
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4.2.2 Granulométrie de la station  

 

 

Figure 12 : Carte des substrats de la station de Seugnac 

 

La station est dominée par les sables, les graviers, les pierres et blocs. 
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4.2.3 Profondeur 

 

 

Figure 13: Evolution des profondeurs sur la station de Seugnac à différents débits 

 

La station présente un îlot central très marqué en basses eaux ǉǳƛ ǎΩŜŦŦŀŎŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ 

augmentent. Une fosse est présente dans la partie aval de la station. 
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4.2.4 ±ƛǘŜǎǎŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

 

 
Figure 14: Evolution des vitesses d'écoulement sur la station de Seugnac à différents débits 

 

/ŜǘǘŜ ǎǘŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ ƴŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǉǳŜ ŘŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎ ŦŀƛōƭŜǎΦ aşƳŜ ŀǳ ŘŞōƛǘ ŘŜ 

débordement, seuls les secteurs totalement en amont et en aval présentent au moins des vitesses de 

30 cm/s.  
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4.3 Habitat benthique  

La différenciation des habitats benthiques en lien avec la vitesse, critère le plus discriminant en 

basses eauxΣ ǇŜǳǘ ǎΩŀƴŀƭȅǎŜǊ Ŝƴ ŘƛǎǘƛƴƎǳŀƴǘ ŘŜǳȄ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ-seuil de 25 

cm/s (cf Note méthodologique : « Habitat aquatique et invertébrés benthiques »). Cette valeur 

repère de 25 cm/s séparant les milieux rhéophiles des milieux lentiques présente en effet une forte 

ǾŀƭŜǳǊ ŘŜǎŎǊƛǇǘƛǾŜ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜǎ ƛƴǾŜǊǘŞōǊŞǎ ƛƴǾŜƴǘƻǊƛŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŎƘŀǊŜƴǘŀƛǎΦ  

 
Figure 15: Evolution des milieux courants sur la station de Seugnac 

 

hƴ ǇŜǳǘ ƴƻǘŜǊ ƛŎƛ ǉǳŜ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǊƘŞƻǇƘƛƭŜǎ Ŝǎǘ ǉǳŀǎƛ ƴǳƭƭŜΦ !ǳ ŘŞōƛǘ ŘŜ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΣ ƭŜǎ 

deux zones de vitesses amont et aval sont lotiques. 
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Figure 16 : Evolution de surface lotique (orange) et lentique (vert)  

 

La station est majoritairement lentique y compris en hautes-ŜŀǳȄΦ ¦ƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 

lotique est cependant constante à mesure que les débits augmentent.  

En basses eaux, soit en dessous de 1600 l/s, les surfaces rapides ǎƻƴǘ ŦŀƛōƭŜǎ ƧǳǎǉǳΩŁ мнлл l/s puis 

augmentent rapidement avec le débit. Elles peuvent atteindre 10 % pour un débit de 1380 l/s.  

Nƻǳǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊƻƴǎ ǉǳΩǳƴ ǎŜǳƛƭ ƎŀǊŀƴǘƛǎǎŀƴǘ ŜƴǾƛǊƻƴ мл҈ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǊƘŞƻǇƘƛƭŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǊŜǘŜƴǳ ǇƻǳǊ 

les périodes de transition soit environ 1380 l/s (correspondant à un débit dépassé 75 % du temps). 

Le taux de 20 % pour les périodes de hautes eaux est atteint pour environ 1830 l/s (débit dépassé 

71% du temps).  

En conséquence, il est recommandé, de viser en période de transition et de hautes eaux un seuil de 

20% soit 1800 l/s. Pour les périodes de bases eaux nous pouvons retenir la valeur de 1200 l/s. 
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4.4 /ŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀǳǘƻ-ŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŦŀŎƛŝǎ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όpériode hydrologique des 

hautes-eaux) 

La modélisation hydraulique 2 D permet de calculer en tous points de la station, la valeur du paramètre 

†ᶻ  1 ǉǳƛ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞōǳǘ ŘΩŜƴǘǊŀƛƴŜƳŜƴǘ ƻǳ ŘŜ ŎƘŀǊǊƛŀƎŜ ŘŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎΦ bƻǳǎ ŀǾƻƴǎ 

retenu les sables qui sont les principales particules susŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƻǎǎŜǎ Ŝǘ ŘŜ 

les combler. Pour les limons (tourbes et argiles), fréquemment transportés dans les rivières, le cycle 

ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŞǊƻǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƭŜȄŜ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƘŞǎƛƻƴ ǇŀǊ ǘŀǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ 

évolution pƭǳǎ ŎƻƳǇƭŜȄŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŀǎǎŜŎΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƴƻǳǎ ǇƻǳǾƻƴǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ 

ŘΩŞǇƛǎƻŘŜǎ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘǎ Ŝƴ ƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ŝƴ ŘǳǊŞŜ ǇƻǳǊ ŞǾŀŎǳŜǊ ŘŜǎ ǎŀōƭŜǎ ŞǾƛǘŜǊŀ ǳƴ ǘŜƳǇǎ 

ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǘǊƻǇ ƭƻƴƎ ŀǳǎǎƛ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƭƛƳƻƴǎΦ   

Le principe est donc de vérifier si pour des débits importants mais fréquents, les conditions 

ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭŜǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘΦ ¦ƴŜ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŀǾŜŎ ƭŀ 

ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ ƻōǎŜǊǾŞŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎƻƴŎƭǳǊŜ ŀǳ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ƻǳ ƴƻƴ ŘΩǳƴŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜs 

les plus profondes, qui jouent un rôle majeur en les basses eaux. La modélisation hydraulique 2 D, 

montre que les particules les plus fines sont régulièrement transportées mais fait aussi apparaître que 

des débits sensiblement plus élevés sont ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ǇƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ ƭŜ ŎƻƳōƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ 

principale zone profonde de la station en cas de charriage de sables plus grossiers. 

4.4.1 Colmatage 

A Seugnac, la mise en mouvement des particules fines se fait dès que le débit dépasse 101 l/s. Ce débit 

eǎǘ ŀǘǘŜƛƴǘ ƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ Ŝǘ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ǳƴ ŘŞōƛǘ ŘΩles basses eaux moyen sur ce secteur. Lors 

de la période hydrologique des hautes eaux, des particules plus volumineuses peuvent être mise en 

ƳƻǳǾŜƳŜƴǘΦ [ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ƴΩŜǎǘ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ ŀǳ Ŏƻƭmatage ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŎƻƴŦƛǊƳŞ ǇŀǊ ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴΦ 

4.4.2 Entretien des frayères et du lit 

La mise en mouvement des particules plus grossièresΣ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р Ł мл ƳƳ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ǎΩŀŦŦǊŀƴŎƘƛǊ 

des éventuelles forces de cohésion dû au tassement, de quantifier le transit Řǳ ǎǳōǎǘǊŀǘ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

Řǳ ƭƛǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜΦ  

/ƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р ƳƛƭƭƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ŘƛŀƳŝǘǊŜΣ ŀǳŎǳƴŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ƴΩŜǎǘ 

observable. Idem concernant les particules de 10 millimètres. 

4.4.3 Synthèse 

Nous recommandons de retenir les valeurs de 101 l/s en les basses eaux. Des périodes de débit 

supérieur sont néanmoins ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ŝƴ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ŘΩŀǳǘƻƳƴŜ Ŝǘ ƘŀǳǘŜǎ ŜŀǳȄ όoctobre à juillet) pour 

ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŦǊŀȅŝǊŜǎ Ŝǘ Řǳ ƭƛǘΦ 

 
1 Paramètre de Shields (cf note méthodologique) 
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Figure 17 : Mise en mouvement des particules fines sur la station de Seugnac 
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Figure 18 Mise en mouvement des particules grossières sur la station de Seugnac 
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4.5 Connectivité longitudinale 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ƛŎƛ ŘŜ ǾŞǊƛŦƛŜǊ Ł ǉǳŜƭƭŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ŘŞōƛǘΣ ƭŀ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ Ŝǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŀ 

station.  La connectivité de cette station sur la Seugne est aisée pour les petites espèces à un débit de 

100 ƭκǎΦ 9ƭƭŜ ƴŜ ƭΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ǇƻǳǊ 80 l/s. La connectivité de la station est encore garantie pour les grandes 

espèces à un débit de 250 ƭκǎΦ 9ƭƭŜ ƴŜ ƭΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ Ł 200 l/s. La valeur de 250 l/s est recommandée en 

toute période hydrologique. 

  

Figure 19: Connectivité de la station de Seugnac pour un seuil de 5 cm de hauteur d'eau 

  

Figure 20: Connectivité de la station sur la Seugne pour un seuil de 10 cm de hauteur d'eau  
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4.6 Habitats piscicoles (tous débits) 

4.6.1 Valeurs ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 

[Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ŎǊƛǘŝǊŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴΦ /ŜǘǘŜ ǾŀƭŜǳǊ ǎŜǊŀƛǘ ŘŜ м ǇƻǳǊ ǳƴ 

potentiel excellent et de 0 pour un potentiel nul. 

 

 
Figure 21: Valeurs d'habitat des différents stades du brochet, du chabot, de la vandoise et du vairon de la station de Seugnac 

 

tƻǳǊ ƭŀ ǾŀƴŘƻƛǎŜ ŀŘǳƭǘŜΣ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ƳƛƴƛƳŀƭŜ Ł ōŀǎ ŘŞōƛǘ ŀǾŜŎ лΦм Ŝǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜ Ł ƳŜǎǳǊŜ 

ǉǳŜ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ ŀǾŀƴǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴ ƳŀȄƛƳǳƳ ŘŜ лΦо όŀǳȄ environs de 650 l/s) puis observe 

ǳƴ ǇƭŀƴŎƘŜǊ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΦ [Ŝ ƧǳǾŞƴƛƭŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ƳƛƴƛƳŀƭŜ Ł ōŀǎ ŘŞōƛǘ ŀǾŜŎ лΦлр 

Ǉǳƛǎ Ǿƻƛǘ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ лΦс ŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΦ [ΩŀƭŜǾƛƴ ŘŜ 

vandoise présente un pic à 0.4 aux environs de 800 l/s ŀǾŀƴǘ ǉǳŜ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƴŜ ǊŜŘŜǎŎŜƴŘŜ 

pour atteindre environ 0.3. 

La station est assez favorable pour le brochet à tous les débits. La valeur est de 0.3 à bas débit avant 

ŘΩƻōǎŜǊǾŜǊ ǳƴŜ ŘŜǎŎŜƴǘŜ ŘƻǳŎŜ Ŝǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴ ǇƭŀƴŎƘŜǊ ŘŜ лΦо ŀǳȄ environs dŜ улл ƭκǎ ƧǳǎǉǳΩŀǳ 

débit de débordement. 

[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ǎŜƳōƭŜ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ŀǳ ǾŀƛǊƻƴ ŀŘǳƭǘŜΣ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ лΦрр ŀǳȄ ōŀǎ ŘŞōƛǘǎΣ 

atteint son maximum de 0.85 aux environs de 800 l/s puis chute avec le débit pour atteindre 0.65 au 

débordement. Pour le juvénile, la valeur est de 0.85 à bas débit et chute aux environs de 0.35. 

[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǇŜǳ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎƘŀōƻǘ Řƻƴǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ōŀǎ ŘŞōƛǘǎ ǇƻǳǊ 

ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴ ƳŀȄƛƳǳƳ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ лΦн Ł улл ƭκǎ Ǉǳƛǎ ŎƘǳǘŜ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ atteindre 0.1 au débit de 

débordement. Il convient de modérer ce constat par le fait que le chabot se contente de petite placette 
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ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ Řǳ ƳŝǘǊŜ ŎŀǊǊŞ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀōǊƛǎ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎΦ [Ŝ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŦŀƛōƭŜ Ƴŀƛǎ Ǉŀǎ ƴǳƭ ȅ 

compris en les basses eaux. 5ΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ƭŀ ƎǊŀƴǳƭƻƳŞǘǊƛŜ ǊŜƭŜǾŞŜ ǇŞƴŀƭƛǎŜ ōŜŀǳŎƻǳǇ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 

comme observable sur le graphe ci-dessous. 

 

 

Figure 22 : Evolution de la valeur d'habitat du Chabot à Seugnac 

 

5ΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ƭŜ ƎǊŀǇƘŜ ci-dessous des valeurs habitats fondés sur les seuls critères hydrauliques, 

ƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊǎ ŀǾŜŎ ƭŜ ŘŞōƛǘ ǇŞƴŀƭƛǎŜ très peu ƭŜ Ǝŀƛƴ ŘǶ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 

des vitesses. 

 

 

Figure 23 : Evolution des composantes "vitesse" (en orange) et "hauteur d'eau" (en bleu) de la valeur d'habitat pour le 
chabot sur toute la gamme de débit 

 



Etude de la valeur des débits biologiques sur le bassin de la Seugne 
 

35 
 

4.6.2 SPU en m2 et en variations relatives 

 

 
Figure 24: Surfaces pondérées utiles des différents stades du brochet, du chabot, de la vandoise et du vairon de la station de 

Seugnac 

 

En orange : le QMNA5 naturalisé IRSTEA.  En bleu : les valeurs de débit classé mesuré 

Les surfaces pondérées utiles suivent globalement les mêmes évolutions en fonction du débit mais 

avec le ōŞƴŞŦƛŎŜ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ƳƻǳƛƭƭŞŜΦ /ŜǘǘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŀǳǎǎƛ 

explorée par rapport à la SPU maximale observée sur la gamme de débit testée. 
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Figure 25: écart en % de la surface pondérée utiles maximale des différents stades du brochet, du chabot, de la vandoise et 
du vairon de la station de Seugnac 

4.6.3 Interprétation 

Le meilleur compromis entre toutes les espèces est observé entre 600 l/s et 1500 l/s. Dans ce domaine, 

la majorité des espèces présente un potentiel supérieur ou égal à 80% du maximum de leur SPU. La 

cible biologique à forte valeur patrimoniale (directrice) est la vandoise. 

Pour la vandoise juvénile, stade le plus exigeant, ce seuil de 80% est atteint à partir de 1240 l/s (débit 

dépassé 78 % du temps), valeur correspondant à un débit de basses-eaux. En revanche son maximum 

ƴΩŜǎǘ ƧŀƳŀƛǎ ŀǘǘŜƛƴǘ ŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ Ł нллл l/s, nécessaire aussi pour la reproduction du brochet. Il 

pourra être conservé comme plancher de débit biologique entre octobre et mai, période couvrant la 

reproduction des deux espèces. Pour la vandoise adulte, le potentiel maximal ƴΩest pas atteint à 

2000 l/s (débit dépassé 63% du temps). La valeur de référence sera donc la borne haute du meilleur 

compromis piscicole soit 1500 l/s. Le débit de référence hiver sera donc fixé à 1500 l/s. 

En les basses eaux, le milieu est moins favorable aux grandes espèces. Le graphique montre que le 

potentiel pour les adultes de vandoise franchi le seuil de 80% du maximum de SPU pour le débit de 

600 l/s (débit dépassé 97 % du temps). Le débit de référence les basses eaux sera donc fixé à 600 l/s. 

 

4.7 Conclusion concernant les débits biologiques de la station de Seugnac (matrice) 

[Ŝ ǊŀǇǇǊƻŎƘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ǊŞǇŀǊǘƛǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ période hydrologique aboutit 

aux préconisations suivantes pour qualifier le débit biologique. En les basses eaux estival, ŘΩŀƻǶǘ à 

septembre, ƭΩƘŀōƛǘŀǘ des vandoises est un enjeu prégnant et doit être mis en avant. La valeur plancher 

de 600 l/s correspondant à 80% de la SPU max pour les adultes et celle de 1200 l/s pour les juvéniles 

peuvent donc constituer lŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ŘΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǇƛǎŎƛŎƻƭŜΦ 
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Les habitats benthiques évoluent rapidement autour de la valeur de 1200 l/s. 

La gamme de débits biologiques pour la période de basses-eaux proposée est donc de 600 l/s à 

1200 l/s.  

 

Figure 26 : Matrice période de basses-eaux  



Etude de la valeur des débits biologiques sur le bassin de la Seugne 
 

38 
 

En période de hautes-eaux, le débit biologique doit permettre la reproduction des espèces présentes 

et la survie des jeunes stades. Le débit de référence hiver est fixé à 1500 l/s. Pour la vandoise juvénile 

un écart de 10% vis-à-vis de la SPU de référence peut être toléré ce qui conduirait à retenir une 

valeur basse de la plage de débit à 1250 l/s (débit dépassé 83 % du temps). /ŜǘǘŜ ǾŀƭŜǳǊ Ŝǎǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ 

proche de 80% de la SPU max des juvéniles. 

Concernant le débordement, nécessaire la reproduction du brochet, le débit de 2000 l/s ƴΩest dépassé 

que 68 % du temps. La station de Seugnac présente un beau potentiel de reproduction. 

La gamme de débit proposé pour la période de transition et de hautes-eaux est donc de 1250 l/s à 

2000 l/s. 

 

 

Figure 27 : Matrice des périodes de transition et de hautes-eaux 

Niveau Critère Code Espece Stade Qref

0.50 0.60 0.80 1.05 1.25 1.40 1.50 1.83 2.00

Principal 99% 98% 94% 87% 83% 79% 77% 71% 68%

Principal Habitat VAN_ADU Vandoise Adulte -23% -16% -7% -2% -1% 0% 250 2% 5%

Principal Habitat VAN_JUV Vandoise Juvénile -57% -49% -35% -20% -10% -4% 415 9% 12%

Principal Habitat BRS_ADU Brochets Adulte 3% 1% -2% -3% -2% -1% 118 2% 4%

Principal Habitat CHA_ADU Chabot Adulte 17% 23% 26% 20% 12% 5% 126 -16% -25%

Principal Habitat VAS_ADU Vairon Adulte 1% 5% 8% 7% 4% 2% 561 -7% -10%

Principal Habitat VAS_JUV Vairon Juvénile 36% 35% 26% 16% 8% 3% 314 -10% -14%

Principal Vitesses 3% 3% 4% 5% 7% 11% 13% 20% 24%

Principal
Surface 

mouillée
87% 89% 92% 94% 96% 97% 98% 99% 100%

Synthèse indicateurs principaux

Habitat SPU 0 0 0 0 1 1 2 2 2

Habitat
Habitats 

rapides
3 3 3 3 3 1 1 2 2

Habitat
Surface 

mouillée
2 2 2 2 2 2 2 2 2

Résultat 0 0 0 0 1 1 2 2 2

Matrice Seugnac Hautes-eaux et transition

Milieu rapide > 25 cm/s

% du maximum

Hydrologique

Débit en m3/s

% des débits classés
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5 ETUDE DES DEBITS BIOLOGIQUES DE LA SEUGNE A MARRAUD 

5.1 Paramètres physiques de la station et modélisation hydraulique 

/ŜǘǘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŘŞŎǊƛǊŜ ƭŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ ǇƘȅǎƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire 

ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ǎΩŞǘŀblissant au sein de la station de débit biologique pour différentes 

conditions de débits. 

 

5.1.1 Description de la station 

Localisation et position des transects de mesure 

 

[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ aŀǊǊŀǳŘ Ŝǎǘ ǎƛǘǳŞŜ ǎǳǊ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ /ƻǳǊǇƛƎƴŀŎΦ 9ƭƭŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ Ŝnviron 75 m 

de long. 

12 transects de mesure ont été positionnés sur le linéaire de la station, ils permettent de rendre 

ŎƻƳǇǘŜ Řǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ Ł ŎŜ ƴƛǾŜŀǳ όǊŀŘƛŜǊǎΣ ŎƘǳǘŜǎΣ ǇƭŀǘǎΣ ΧύΦ 

Conditions de mesure 

 

Les mesures ont été ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴŜ ǾŜƴǳŜ ǎǳǊ ǎƛǘŜ ƭŜ олκлтκнлнл ǉǳƛ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ 

suivantes le long de la station : 

¶ tǊƻŦƛƭǎ ŀƭǘƛƳŞǘǊƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ ŘŜǎ ǘǊŀƴǎŜŎǘǎ ǊŜǇŞǊŞǎ Ŏƛ-avant. Acquis avec un 

tachéomètre ; 

¶ Profils bathymétriques de cerǘŀƛƴǎ ǘǊŀƴǎŜŎǘǎ ǇǊƻŦƻƴŘǎ ŀŎǉǳƛǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻŦƛƭŜǳǊ ŘŜ ŎƻǳǊŀƴǘ 

à effet Doppler ; 

¶ Débit transitant dans la station, mesuré avec courantomètre électromagnétique. Le débit le 

jour des mesures a été mesuré en divers transects. 

Le débit le jour des mesures a été mesuré au transect 6, aboutissant à une valeur moyenne de 61 l/s. 
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Figure 28 : Position des transects de mesure de la station de débit biologique 

 

 

tǊƻŦƛƭ Ŝƴ ƭƻƴƎΣ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǘȅǇŜ ŘŜ berges 

 

[Ŝǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴƴŜŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜƭŜǾŞǎ 

ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ƧƻǳǊ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΦ 

 

¶ CŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

Le linéaire parcouru présente des faciès peu agités. Sur environ 40 m en amont, les faciès sont de type 

chenal lentique puis plat lent. Au droit du transect 7, une zone de radier apparait, moins profonde, 

Ǉƛƭƻǘŀƴǘ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŀƳƻƴǘΦ ! ŎŜ ƴƛǾŜŀǳ ƭŜ ŦƻƴŘΣ ǾŀǎŜǳȄ ŦƻǊƳŜ ǳƴ ŀǘǘŜǊǊƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀŦŦƭŜǳǊŀƴǘ Ŝƴ 

rive droite (petit ilƻǘύΦ [Ŝ ǇǊƻŦƛƭ ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘ ǎŜ ǇǊƻƭƻƴƎŜ ǾŜǊǎ ƭΩŀǾŀƭ Ŝƴ ǊƛǾŜ ŘǊƻƛǘŜ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭŜ ŎƾǘŞ 

ƎŀǳŎƘŜ ǎŜ ǊŞŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǘΣ ŦƻǊƳŀƴǘ ǳƴ ŀȄŜ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇǊŞŦŞǊŜƴǘƛŜƭ ƻǴ ǳƴ ŦŀŎƛŝǎ ŘŜ ǘȅǇŜ Ǉƭŀƴǘ ŎƻǳǊŀƴǘ 

ǎΩŞǘŀōƭƛǘΦ  hƴ ƴƻǘŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀǘǘŜǊǊƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Řǳ ƳşƳŜ ǘȅǇŜ ǉǳŜ ŎŜƭui du transect 7, en amont de 

la station T13 (gauche) et en aval T01 (droite), la granulométrie de ces atterrissements est fine avec 

toutefois quelques éléments plus grossiers affleurants. 

 

 

Seugne 

MARRAUD 
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¶ Type de berges 

Les berges sont très homogènes tout le long de la station, verticales et de hauteur constante. Elles sont 

ǾŞƎŞǘŀƭƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ōŀǎǎŜǎ ƘŜǊōŀŎŞŜǎΦ {Ŝǳƭ ƭΩŀǾŀƭ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ όǊƛǾŜ ŘǊƻƛǘŜύ ƳƻƴǘǊŜ ǳƴ ŎƻǳǾŜǊǘ 

arbustif à arboré. Plus loin en haut de berge, les prairies sont colonisées par une densité importante 

de phragmites, attestant du caractère inondable de la zone lorsque les débits augmentent. 

¶ Profil en long 

{ǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜǎ ǇǊƻŦƛƭǎ Ŝƴ ǘǊŀǾŜǊǎ ǊŜƭŜǾŞǎΣ ƭŜ ǇǊƻŦƛƭ Ŝƴ ƭƻƴƎ Řǳ ŦƻƴŘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ǊŜƭŜǾŞŜ Ŝǎǘ 

représenté sur la figure suivante en posƛǘƛƻƴƴŀƴǘ ƭŜǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΨŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǊŜƭŜǾŞǎ : 

 

 

 

5.1.2 Modélisation hydraulique de la station 

Principes du modèle 

 

¦ƴŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ н5 ŀ ŞǘŞ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ Ł ƭΩŀƛŘŜ Řǳ ƭƻƎƛŎƛŜƭ I9/-RAS 2D, permettant de 

calculer les paramètres physiques descriptifs de la station Υ IŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ł 

ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞōƛǘǎΦ [ŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ н5 ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ н 

ŘƛƳŜƴǎƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ƘƻǊƛȊƻƴǘŀƭŜǎ ŘŜ ŎŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎΦ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ǉǳƛ Ŝƴ ŘŞŎƻǳƭŜ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ 

fine ǉǳΩŀǾŜŎ ǳƴ ƳƻŘŝƭŜ ǳƴƛŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŜƭΦ 

Les données bathymétriques et topographiques acquises sur le terrain ont été exploitées afin 

ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ όab¢ύΦ {ǳǊ ŎŜǘǘŜ ōŀǎŜΣ ǳƴ ƳŀƛƭƭŀƎŜ 

de calcul a été élaboré, composé de mailles carrées de 20 cm x 20 cm au maximum et raffiné au droit 

de zones clés. On représente en suivant le maillage de calcul superposé au MNT construit pour la 

station. 
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Figure 29 : Maillage de calcul et topographie de la station modélisée 

 

Calage du modèle 

 

Le calage du modèle se base sur les relevés de niveaux des eaux moyennes faits lors de la venue sur 

site. Pour rappel, le débit associé est évalué à 61 l/s. 
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Figure 30 : Faciès d'écoulements du modèle (fidèles aux observations de terrain) et profondeur (en mètre) 

 

Le paramètre de calage est le coefficient de Manning-Strickler, rendant compte des frottements de 

fond. Son ajustement par zones spatiales dans le modèle permet de caler le modèle avec les mesures 

ŘŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳΦ 

On présente en suivant les résultats de calage sur le profil en long de la station.  
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Figure 31 : Profil en long de la station et comparaison des niveaux d'eaux simulé et mesuré  

 

[Ŝ ŎŀƭŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ƻōǎŜǊǾŞǎ Ŝƴ 

ŎƘŀǉǳŜ ǘǊŀƴǎŜŎǘ Ŝǘ ƭŀ ǇŜƴǘŜ ŘŜ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ƎŞƴŞǊŀƭŜΦ 

La représentation ŘŜǎ ŦŀŎƛŝǎ Ŝǘ ǾŜƛƴŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ 

ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ƎƭƻōŀƭŜ ƻōǎŜǊǾŞŜ ƭŜ ƧƻǳǊ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǎǳǊ ǎƛǘŜΦ 

Simulations réalisées 

Une fois le modèle calé, il peut être exploité pour différentes conditions de débits incidents en amont 

ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀǾŀƭΦ 

5Ŝǎ ǎƛƳǳƭŀǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŘŞōƛǘǎ Ŝƴ ǊŞƎƛƳŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘΣ ǎǳǊ ǳƴŜ ƎŀƳƳŜ 

allant de 10 l/s à 3000 ƭκǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎΣ ƧǳǎǉǳΩŁ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΦ /ŜǘǘŜ ƎŀƳƳŜ ǇŜǊƳŜǘ ŀƛƴǎƛ 

de modéliser des dŞōƛǘǎ ŘΩles basses eaux a plus que le module de la Seugne à cette station. 

5.1.3 Exploitation des résultats et présentation cartographique 

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ƻōǘŜƴǳǎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ 

ǎǇŀǘƛŀƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜ ƭŀ station modélisée pour chacun des débits simulés. Les résultats sont 

présentés sous forme de courbe, de tableaux et de cartes. Pour les cartes, conformément aux 

recommandations du comité scientifique, les valeurs de débit représentées sont le QMNA5 minimum, 

QMNA5 moyen, 50 % du module, module et débit de débordement soit 5 cartographies. Lors de la 

ǘǊŀƴŎƘŜ ŦŜǊƳŜΣ ƭŜ vab!р ŎŀƭŎǳƭŞ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ Şǘŀƛǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ улл ƭκǎΦ 

 

Débit représenté Equivalent sur la station (en l/s) 

QMNA5 minimum (borne basse modélisation 
Irstea) 

126 

QMNA5 moyen (Modélisation Irstea) 644 

50% du module (Irstea) 4076 

Module (Irstea) 8151 

Débit de débordement (Eaucea) 3000 
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Le calcul étant arrêté une fois le débit de débordement atteint, les valeurs 50 % du Module et le 

aƻŘǳƭŜ ƴΩƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŎŀƭŎǳƭŞŜǎΦ [Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊƻƴǘ ŘƻƴŎ ǉǳŜ ƭŜǎ 

3 valeurs restantes. 

Le module étant plus important que le débit de débordement, la station est située dans un secteur 

propice au débordement et donc à la reproduction du brochet, espèce présente sur le bassin. 

Ils sont croisés avec les données de substrat relevées, et les courbes de préférence associées à chaque 

espèces et stades cibles sur la station de débit biologique. 

 

5.2 Variables physiques débit-dépendantes (toutes périodes hydrologiques) 

5.2.1 Surface mouillée  

[Ŝ ƳƻŘŝƭŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŎŀƭŎǳƭŜǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ƳƻǳƛƭƭŞŜΦ La surface mouillée 

ŞǾƻƭǳŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ environs de 200 l/s. Son évolution est ensuite assez modérée. 

[Ŝ ƭƛǘ ǎŜ ǊŜƳǇƭƛ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ǎƻƴ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ Ł 3000 l/s environ. Au-delà de cette valeur, 

le calcul est arrêté. 

 

 

Figure 32 : Evolution de la surface mouillée à Marraud 
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5.2.2 Granulométrie de la station  

 

 

Figure 33 : Carte des substrats de la station de Marraud 

 

La station présente des substrats dominés par la litière près des berges tandis que le chenal central est 

dominé par les limons et les sablŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭŜ chenal aval est occupé par 

des cailloux, des pierres et dans une moindre mesure par du limon. 
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5.2.3 Profondeur 

 

 

Figure 34: Evolution des profondeurs sur la station de Marraud à différents débits 

 

[ŀ {ŜǳƎƴŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǎŀǳŦ ŀǳ ŘŞōƛǘ ŘΩles basses eaux minimal où une 

zone centrale présentant un banc partiellement découvert à ce débit. Au-ŘŜƭŁΣ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ 

ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ ол ŎŜƴǘƛƳŝǘǊŜǎΦ 
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5.2.4 Vitesse ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

 

 
Figure 35: Evolution des vitesses d'écoulement sur la station de Marraud à différents débits 

 

[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ aŀǊǊŀǳŘΣ Řŀƴǎ ǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀǾŜŎ ǇŜǳ ŘŜ ǇŜƴǘŜΣ ƴŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǉǳŜ ŘŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

faibles à bas ŘŞōƛǘ Ŝǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ƴΩŜƴǘǊŀƛƴŜ ǉǳΩǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƳƻŘŞǊŞŜ ŘŜ ŎŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎΦ 

!ǳ ŘŞōƛǘ ŘŜ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΣ ƻǴ ƭŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ǎƻƴǘ ƳŀȄƛƳŀƭŜǎΣ ƭŜǎ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ ол ŎƳκǎ 

dans le chenal central. La modélisation des vitesses nous permet ausǎƛ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŎƻǳǊŀƴǘǎ 

favorables aux espèces rhéophiles comme la vandoise et dans une moindre mesure le vairon.   
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5.3 Habitat benthique  

La différenciation des habitats benthiques en lien avec la vitesse, critère le plus discriminant en les 

basses eauxΣ ǇŜǳǘ ǎΩŀƴŀƭȅǎŜǊ Ŝƴ ŘƛǎǘƛƴƎǳŀƴǘ ŘŜǳȄ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ-seuil de 25 

cm/s (cf Note méthodologique : « Habitat aquatique et invertébrés benthiques »).  La valeur repère 

de 25 cm/s séparant les milieux rhéophiles des milieux lentiques présente en effet une forte valeur 

ŘŜǎŎǊƛǇǘƛǾŜ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜǎ ƛƴǾŜǊǘŞōǊŞǎ ƛƴǾŜƴǘƻǊƛŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŎƘŀǊŜƴǘŀƛǎΦ  

 
Figure 36: Evolution des milieux courants sur la station de Marraud 

 

On peut noter ici que la ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǊƘŞƻǇƘƛƭŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƴǳƭƭŜ Ŝƴ ŘŞōƛǘ ŘΩles basses 

eauxΦ !ǳ ŘŞōƛǘ ŘŜ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΣ ƭΩŀǾŀƭ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ǎŜ ƳŜǘ Ŝƴ ǾƛǘŜǎǎŜ Ŝǘ ŘŜǾƛŜƴǘ ƭƻǘƛǉǳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ 

mince chenal dans la partie amont de la station. 
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Figure 37 : Evolution de surface lotique (orange) et lentique (vert)  

 

Les courbes ci-ŘŜǎǎǳǎ ǘǊŀŘǳƛǎŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ŦŀŎƛŝǎ ƭƻǘƛǉǳŜǎ ƴΩŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ Ŧƻƛǎ ǇŀǎǎŞ ǳƴ ŘŞōƛǘ ŘŜ 

мнлл ƭκǎ Ǉǳƛǎ ŞǾƻƭǳŜƴǘ ƭŜƴǘŜƳŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ Ƴŀƛǎ ǊŜǎǘŜƴǘ ǘǊŝǎ ƳƛƴƻǊƛǘŀƛǊŜs sur la station. 

En les basses eaux, soit en dessous de 1960 l/s, les surfaces rapides ne peuvent atteindre le seuil de 

10 % de surface. /Ŝǘ ƻōƧŜŎǘƛŦ ƴŜ ǇŜǳǘ Ǉŀǎ şǘǊŜ ǊŜǘŜƴǳ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞōƛǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘΩles basses eaux. 

bƻǳǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊƻƴǎ ǉǳΩǳƴ ǎŜǳƛƭ ƎŀǊŀƴǘƛǎǎŀƴǘ ŜƴǾƛǊƻƴ мл҈ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǊƘŞƻǇƘƛƭŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǊŜǘŜƴǳ ǇƻǳǊ 

les périodes de transition soit environ 2680 l/s (correspondant à un débit dépassé 60 % du temps). 

Le taux de 20 % pour les périodes de hautes eaux est atteint à 2870 l/s.  

En conséquence, il est recommandé, de viser en période de transition et de hautes eaux un seuil de 

20% soit 2870 l/s. 
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5.4 /ŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀǳǘƻ-entretien des faciès du ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όpériode hydrologique des 

hautes-eaux) 

La modélisation hydraulique 2 D permet de calculer en tous points de la station, la valeur du paramètre 

†ᶻ  2 ǉǳƛ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞōǳǘ ŘΩŜƴǘǊŀƛƴŜƳŜƴǘ ƻǳ ŘŜ ŎƘŀǊǊƛŀƎŜ ŘŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎΦ bƻǳǎ ŀvons 

ǊŜǘŜƴǳ ƭŜǎ ǎŀōƭŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘŜ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƻǎǎŜǎ Ŝǘ ŘŜ 

les combler. Pour les limons (tourbes et argiles), fréquemment transportés dans les rivières, le cycle 

de sédimentation érosion est complexe en raiǎƻƴ ŘΩǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŎƻƘŞǎƛƻƴ ǇŀǊ ǘŀǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ 

ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ ŎƻƳǇƭŜȄŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŀǎǎŜŎΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƴƻǳǎ ǇƻǳǾƻƴǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ 

ŘΩŞǇƛǎƻŘŜǎ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘǎ Ŝƴ ƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ŝƴ ŘǳǊŞŜ ǇƻǳǊ ŞǾŀŎǳŜǊ ŘŜǎ ǎŀōƭŜǎ ŞǾƛǘŜǊŀ ǳƴ ǘŜƳǇǎ 

ŘΩŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ǘrop long aussi pour les limons.  Le principe est donc de vérifier si pour des débits 

importants mais fréquents, les conditions hydrauliques permettent de maintenir les faciès 

ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘΦ ¦ƴŜ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŀǾŜŎ ƭŀ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ ƻōǎŜǊǾŞŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ Ŏƻƴclure au 

ƳŀƛƴǘƛŜƴ ƻǳ ƴƻƴ ŘΩǳƴŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇǊƻŦƻƴŘŜǎΣ ǉǳƛ ƧƻǳŜƴǘ ǳƴ ǊƾƭŜ ƳŀƧŜǳǊ 

en les basses eaux.  

La modélisation hydraulique 2 D, montre que les particules les plus fines sont régulièrement 

transportées mais fait aussi apparaître que des débits sensiblement plus élevés sont nécessaires pour 

ŞǾƛǘŜǊ ƭŜ ŎƻƳōƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ȊƻƴŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ŎƘŀǊǊƛŀƎŜ ŘŜ 

sables plus grossiers. 

5.4.1 Colmatage 

A Marraud, la mise en mouvement des particules fines se fait dès que le débit dépasse 166 l/s. Ce débit 

Ŝǎǘ ŀǘǘŜƛƴǘ ƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ Ŝǘ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ǳƴ ŘŞōƛǘ ŘΩles basses eaux. Lors de la période 

hydrologique des hautes eaux, des particules plus volumineuses peuvent être mise en mouvement. La 

station nΩŜǎǘ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ ŀǳ ŎƻƭƳŀǘŀƎŜΦ 

5.4.2 Entretien des frayères et du lit 

[ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊƻǎǎƛŝǊŜΣ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р Ł мл ƳƳ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ǎΩŀŦŦǊŀƴŎƘƛǊ 

des éventuelles forces de cohésion dû au tassement, de quantifier le transit du substǊŀǘ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

Řǳ ƭƛǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜΦ /ƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р ƳƛƭƭƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ŘƛŀƳŝǘǊŜΣ ǎŜǳƭ 

une petite zone de constriction au centre de la station entre en mouvement lorsque le débit dépasse 

166 l/s. !ǳ ŘŞōƛǘ ŘŜ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΣ ŎΩŜǎǘ ƭŀ ǉǳŀǎƛ-totalité ŘŜ ƭΩŀǾŀƭ de la station ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ƳƛƴŎŜ ŎƘŜƴŀƭ 

en amont qui entre en mouvement. 

Concernant les particules de 10 millimètres, la mise en mouvement de la zone de constriction ne se 

fait ǉǳΩŀǳ ŘŞōƛǘ de débordement soit 3000 l/s. La mise en mouvement des particules de diamètre de 

ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р Ŝǘ мл ƳƛƭƭƛƳŝǘǊŜǎ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜǎ ŦǊŀȅŝǊŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴΦ   

5.4.3 Synthèse 

Nous recommandons de retenir les valeurs de 166 l/s en les basses eaux. Des périodes de débit 

supérieur à 3000 l/s ǎƻƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ŝƴ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ŘΩŀǳǘƻƳƴŜ Ŝǘ ƘŀǳǘŜǎ ŜŀǳȄ όoctobre à juillet) pour 

ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŦǊŀȅŝǊŜǎ Ŝǘ Řǳ ƭƛǘΦ 

 
2 Paramètre de Shields (cf note méthodologique) 
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Figure 38 : Mise en mouvement des particules fines sur la station de Marraud 
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Figure 39 Mise en mouvement des particules grossières sur la station de Marraud 
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5.5 Connectivité longitudinale 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ƛŎƛ ŘŜ ǾŞǊƛŦƛŜǊ Ł ǉǳŜƭƭŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ŘŞōƛǘΣ ƭŀ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉƻƛǎǎƻƴǎ Ŝǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŀ 

station.  La connectivité de cette station sur la Seugne est aisée pour les petites espèces à un débit de 

10 l/s. La connectivité de la station est encore aisée pour les grandes espèces à un débit de 50 l/s. Elle 

ƴŜ ƭΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ Ł 10 l/s. La valeur de 50 l/s est recommandée en toute période hydrologique. 

 

 

Figure 40: Connectivité de la station de Marraud pour un seuil de 5 cm de hauteur d'eau  

 

 

Figure 41 : Connectivité de la station de Marraud pour un seuil de 10 cm de hauteur d'eau 
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5.6 Habitats piscicoles (tous débits) 

5.6.1 ±ŀƭŜǳǊǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 

[Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ŎǊƛǘŝǊŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ƴoyenne de la station. Cette valeur serait de 1 pour un 

potentiel excellent et de 0 pour un potentiel nul. 

 

 
Figure 42: Valeurs d'habitat des différents stades du brochet, du chabot, de la vandoise et du vairon de la station de 

Marraud 

 

! ǇǊƻǇƻǎ ŘŜ ƭŀ ǾŀƴŘƻƛǎŜ ŀŘǳƭǘŜΣ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ƳƛƴƛƳŀƭŜ Ł ōŀǎ ŘŞōƛǘ ŀǾŜŎ лΦн Ŝǘ ŀǳƎƳŜƴǘŜ Ł 

ƳŜǎǳǊŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ ŀǾŀƴǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴ ƳŀȄƛƳǳƳ ŘŜ лΦт όŀǳȄ ŜƴǾƛǊƻƴ ŘŜ мнлл ƭκǎύ Ǉǳƛǎ 

ŘŜ ǊŜŘŜǎŎŜƴŘǊŜ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴt. Le juvénile présente les mêmes tendances avec 

une valeur minimale à bas débit, un maximum de 0.8 (aux environs de 900 l/s) puis une redescente 

ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΦ [ΩŀƭŜǾƛƴ ŘŜ ǾŀƴŘƻƛǎŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǇƛŎ Ł лΦр ŀǳȄ environs de 300 l/s avant que 

sa valeur dΩƘŀōƛǘŀǘ ƴŜ ǊŜŘŜǎŎŜƴŘŜ ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴ ǇƭŀƴŎƘŜǊ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ лΦнΦ 

La station est assez favorable pour le brochet à tous les débits. La valeur est de 0.5 à bas débit avant 

ŘΩƻōǎŜǊǾŜǊ ǳƴŜ ŘŜǎŎŜƴǘŜ ŘƻǳŎŜ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜ лΦо ŀǳ ŘŞōƛǘ ŘŜ ŘŞōƻǊŘŜƳŜnt. 

[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ǎŜƳōƭŜ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ŀǳ ǾŀƛǊƻƴ ŀŘǳƭǘŜΣ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ лΦср ŀǳȄ ōŀǎ ŘŞōƛǘǎ Ŝǘ 

ŎƘǳǘŜ ŀǾŜŎ ƭŜ ŘŞōƛǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ǇƭŀƴŎƘŜǊ ŘΩǳƴ ǇŜǳ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ лΦпΦ tƻǳǊ ƭŜ ƧǳǾŞƴƛƭŜΣ ƭŀ 

valeur est de 0.75 à bas débit et chute aux environs de 0.2. 
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[ŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǇŜǳ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎƘŀōƻǘ Řƻƴǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƴΩŜȄŎŝŘŜ Ǉŀǎ лΦлрΦ Pour cette 

ŜǎǇŝŎŜ ƭŜ ŎǊƛǘŝǊŜ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǇŞƴŀƭƛǎŀƴǘ Ŝǎǘ ƭŀ ƎǊŀƴǳƭƻƳŞǘǊƛŜ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ de 0.17. Il convient 

de modérer ce constat par le fait quŜ ƭŜ ŎƘŀōƻǘ ǎŜ ŎƻƴǘŜƴǘŜ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜ ǇƭŀŎŜǘǘŜ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ Řǳ ƳŝǘǊŜ ŎŀǊǊŞ 

dans les abris hydrauliques. Le potentiel est donc faible mais pas nul y compris en les basses eaux. 

5ΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ƭŀ ƎǊŀƴǳƭƻƳŞǘǊƛŜ ǊŜƭŜǾŞŜ ǇŞƴŀƭƛǎŜ ōŜŀǳŎƻǳǇ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ŎƻƳƳŜ ƻōǎŜǊǾable sur le 

graphe ci-dessous. 

 

Figure 43 : Evolution de la valeur d'habitat du Chabot à Marraud 

 

5ΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ƭŜ ƎǊŀǇƘŜ Ŏƛ-dessous des valeurs habitats fondés sur les seuls critères hydrauliques, 

montre que ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊǎ ŀǾŜŎ ƭŜ ŘŞōƛǘ ǇŞƴŀƭƛǎŜ ǘǊŝǎ ǇŜǳ ƭŜ Ǝŀƛƴ ŘǶ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 

des vitesses. 

 

 

Figure 44 : Evolution des composantes "vitesse" (en orange) et "hauteur d'eau" (en bleu) de la valeur d'habitat pour le 
chabot sur toute la gamme de débit 
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5.6.2 SPU en m2 et en variations relatives 

 

 
Figure 45: Surfaces pondérées utiles des différents stades du brochet, du chabot, de la vandoise et du vairon de la station de 

Marraud 

En orange : le QMNA5 naturalisé IRSTEA. En bleu : les valeurs de débit classé mesuré 

 

Les surfaces pondérées utiles suivent globalement les mêmes évolutions en fonction du débit mais 

ŀǾŜŎ ƭŜ ōŞƴŞŦƛŎŜ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ƳƻǳƛƭƭŞŜΦ /ŜǘǘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǇŜǳǘ être aussi 

explorée par rapport à la SPU maximale observée sur la gamme de débit testée. 
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Figure 46: écart en % de la surface pondérée utile maximale des différents stades du brochet, du chabot, de la vandoise et 
du vairon de la station de Marraud 

5.6.3 Interprétation 

Le meilleur compromis entre toutes les espèces est observé entre 150 l/s et 750 l/s. Dans ce domaine, 

la majorité des espèces présente un potentiel supérieur ou égal à 80% du maximum de leur SPU. 

Les cibles biologiques à fortes valeurs patrimoniales (directrices) sont la vandoise et le chabot. 

Pour la vandoise adulte, ce seuil de 80% est atteint à partir de 690 l/s (débit dépassé 98 % du temps), 

valeur correspondant à un débit de basses-eaux. /Ŝ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ǎemble maintenu au moins 

ƧǳǎǉǳΩŀǳ débit de 2800 l/s (débit dépassé 58 % du temps), correspondant à un débit de transition et 

proche du débit de débordement nécessaire à la reproduction du brochet. Il pourra être conservé 

comme base de débit biologique entre octobre et juillet, période couvrant la reproduction des deux 

espèces. Le débit de référence hiver sera donc fixé à 2800 l/s. 

En les basses eaux, le milieu est moins favorable aux grandes espèces. Le graphique ci-dessus montre 

que le potentiel pour les adultes de vandoise franchi le seuil de 80% du maximum de SPU pour le débit 

de 690 l/s (débit dépassé 97 % du temps). Le débit de référence les basses eaux sera donc fixé à 690 

l/s. 
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5.7 Conclusion concernant les débits biologiques de la station de Marraud (matrice) 

[Ŝ ǊŀǇǇǊƻŎƘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ǊŞǇŀǊǘƛǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ période hydrologique aboutit 

aux préconisations suivantes pour qualifier le débit biologique. La valeur basse pour la vandoise adulte 

soit 650 l/s et la valeur haute du meilleur compromis peuvent être conservés pour cette station et sont 

compatibles ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘΩles basses eaux naturels. 

La gamme de débits biologiques pour la période de basses-eaux proposée est donc de 650 l/s à 

750 l/s.  

 

Figure 47 : Matrice période de basses-eaux 

 

  

Niveau Critère Code Espece Stade Qref

0.05 0.100 0.20 0.41 0.50 0.65 0.69 0.75 0.80 1.00 1.50 2.00

Principal 100% 100% 100% 100% 100% 99% 99% 98% 97% 94% 83% 74%

Principal Habitat VAN_ADU Vandoise Adulte -65% -56% -41% -20% -13% -3% 359 5% 8% 21% 24% 20%

Principal Habitat VAN_JUV Vandoise Juvénile -73% -65% -48% -20% -11% -2% 491 2% 3% 4% 3% 1%

Principal Habitat VAN_FRY Vandoise Frai 12% 27% 46% 34% 21% 4% 220 -5% -9% -20% -28% -30%

Principal Habitat BRS_ADU Brochets Adulte -2% 5% 4% 1% 1% 0% 262 0% 1% 3% -2% -10%

Principal Habitat CHA_ADU Chabot Adulte -10% 24% 59% 58% 41% 9% 26 -12% -21% -51% -69% -68%

Principal Habitat VAS_ADU Vairon Adulte 1% 18% 27% 20% 14% 3% 332 -4% -7% -19% -25% -24%

Principal Habitat VAS_JUV Vairon Juvénile 86% 101% 82% 36% 21% 3% 212 -4% -8% -17% -25% -27%

Principal Vitesses 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 1% 2%

Principal
Surface 

mouillée
81% 90% 93% 94% 95% 95% 96% 96% 96% 96% 97% 98%

Gros 

poissons
non oui oui oui oui oui oui oui oui oui oui oui

Petits 

poissons
oui oui oui oui oui oui oui oui oui oui oui oui

Synthèse indicateurs principaux

Habitat SPU 0 0 0 0 0 1 2 2 2 2 2 2

Habitat
Habitats 

rapides
3 3 3 3 3 3 3 3 3 3 3 3

Habitat
Surface 

mouillée
2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2

Longitudinale 1 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2

Résultat 0 0 0 0 0 1 2 2 2 2 2 2

Matrice Marraud Basses-eaux

Habitat Connectivité

Complémenta

ire

Circulation au 

niveau des 

radiers

Milieu rapide > 25 cm/s

% du maximum

Hydrologique

Débit en m3/s

% des débits classés
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En période de hautes-eaux, le débit biologique doit permettre ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ. Le 

débit de référence hiver est fixé à 2800 l/s. Compte tenu de la relative stabilité des habitats, le débit 

ǇƭŀƴŎƘŜǊ ǊŜǘŜƴǳ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŀǳ ǎŜǳƛƭ ŘŜ мл ҈ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƭƻǘƛǉǳŜ ǎƻƛǘ нсул l/s, débit dépassé 60 % du 

temps. 

Concernant la reproduction du brochet, le débit de débordement de 3000 l/s se produit 55 % du temps. 

La station offre un fort potentiel de reproduction. 

La gamme de débits proposés pour la période de transition et de hautes-eaux est donc de 2680 l/s à 

plus 3000 l/s. 

 

 

Figure 48 : Matrice des périodes de transition et de hautes-eaux 
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6 ETUDE DES DEBITS BIOLOGIQUES DE LA SEUGNE AU MOULIN DU 

GUA 

6.1 Paramètres physiques de la station et modélisation hydraulique 

Cette modélisation a pour objectif de décrire les ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ ǇƘȅǎƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire 

ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ǎΩŞǘŀōƭƛǎǎŀƴǘ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ de débit biologique pour différentes 

conditions de débits. 

 

6.1.1 Description de la station 

Localisation et position des transects de mesure 

 

La station de Moulin du Gua est située sur un bras de la Seugne. Elle est positionnée entre 1,5 et 3 km 

en amont de la confluence avec la Charente (en rive Gauche) aux abords du village de Courcoury. 

9ƭƭŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ тр Ƴ ŘŜ ƭƻƴƎ Ŝǘ Ŝǎǘ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŞŜ ŀǳ ŘǊƻƛǘ ŘΩǳƴ ǾƛǊŀƎŜ ŘŜ ŎŜ ōǊŀǎ ŘŜ ƭŀ {ŜǳƎƴŜΦ 

15 transects de mesure ont été positionnés sur le linéaire de la station, ils permettent de rendre 

ŎƻƳǇǘŜ Řǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ Řǳ ōǊŀǎ ŘŜ ƭŀ {ŜǳƎƴŜ Ł ŎŜ ƴƛǾŜŀǳ όƳƻǳƛƭƭŜǎΣ ǇƭŀǘǎΣ ΧύΦ 

Conditions de mesure 

 

[Ŝǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴŜ ǾŜƴǳŜ ǎǳǊ ǎƛǘŜ ƭŜ млκлуκнлннΦ 

La venue sur site a permis la prise des mesures suivantes le long de la station : 

¶ tǊƻŦƛƭǎ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜǎ Ŝǘ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ ŘŜǎ ǘǊŀƴǎŜŎǘǎ ǊŜǇŞǊŞǎ Ŏƛ-avant. Acquis avec un 

tachéomètre de type station totale. 

¶ tǊƻŦƛƭǎ Ŝƴ ǘǊŀǾŜǊǎ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǇǊƻŦƛƭǎ ŘŜ ǾƛǘŜǎǎŜǎΣ ŀŎǉǳƛǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻŦƛƭŜǳǊ ŘŜ ŎƻǳǊŀƴǘ 

à effet Doppler. 

¶ Débit transitant dans la station, mesuré avec un courantomètre électromagnétique et un 

profileur de courant à effet Doppler. 

Le débit le jour des mesures a été mesuré en plusieurs transects (T01 et T09), aboutissant à une valeur 

retenue de 102 l/s. 
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Figure 49 : Position des transects de mesure de la station du Moulin du Gua 

 

 

tǊƻŦƛƭ Ŝƴ ƭƻƴƎΣ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǘȅǇŜ ŘŜ ōŜǊƎŜǎ 

 

[Ŝǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴƴŜŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜƭŜǾŞǎ 

ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ƧƻǳǊ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎΦ 

 

¶ CŀŎƛŝǎ ŘΩŞŎƻǳƭement 

[Ŝ ƭƛƴŞŀƛǊŜ ǇŀǊŎƻǳǊǳ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǇǊƻŦƛƭ ǘǊŝǎ ƭŜƴǘ Ŝǘ ŎŀƭƳŜΦ [ŀ ǇŜƴǘŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ Şǘŀƛǘ ǘǊŝǎ 

faible voire nulle lors de la venue sur site. 2 mouilles ou zones apparentées sont repérées sur le linéaire 

au droit des T12-T13 et T08-T09 qui présentent des profondeurs relativement importantes. Ailleurs, le 

profil dominant est de type Plat lent. On distingue les profils T01 (terminal), T14-T15 (amont) et T04 et 

T10 (intermédiaires) qui présentent de légères accélérations sans toutefois que le faciès puisse être 

qualifié de plat courant de manière franche. 

[ΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ǾŜƛƴŜ ŘŜ ŎƻǳǊŀƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƛǘǳŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ŎƾǘŞ ƎŀǳŎƘŜΦ !ƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜ 

ǇǊƻŦƛƭ ǘǊŀƴǎǾŜǊǎŀƭ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ŎŜƴǘǊŞΦ 5Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ζ mortes » sont localisées 

Ŝƴ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇƻƛƴǘǎΣ ŦƻǊƳŞǎ ǎƻƛǘ ǇŀǊ ŘŜ ƭŞƎŝǊŜǎ ǎŀƛƭƭƛŜǎ ŘŜ ōŜǊƎŜǎ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ŀǊōǊŜ ƻǳ 

ŘΩǳƴŜ ǎƻǳŎƘŜΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀƳŀǎ ŘΩŜƳōŃŎƭŜǎ όōǊŀƴŎƘŜǎΣ ǘǊƻƴŎǎΣ ǾŞƎŞǘŀǳȄύΦ  

Bras de la 

Seugne 
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¶ Type de berges 

[Ŝǎ ōŜǊƎŜǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ǳƴƛŦƻǊƳŜǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴΦ 9ƭƭŜǎ ǎƻƴǘ 

majoritairement quasi-ǾŜǊǘƛŎŀƭŜǎ Ŝǘ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ м Ƴ ŀǳ-ŘŜǎǎǳǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ [Ŝ ŎƾǘŞ ŘǊƻƛǘ ŀǇǇŀǊŀƛǘ 

entretenu (végétation coupée) tandis que le côté gauche est en friche, la végétation gagnant parfois 

le bas de berge.  

 

¶ Profil en long 

{ǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜǎ ǇǊƻŦƛƭǎ Ŝƴ ǘǊŀǾŜǊǎ ǊŜƭŜǾŞǎΣ ƭŜ ǇǊƻŦƛƭ Ŝƴ ƭƻƴƎ Řǳ ŦƻƴŘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ǊŜƭŜǾŞŜ Ŝǎǘ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞ ǎǳǊ ƭŀ ŦƛƎǳǊŜ ǎǳƛǾŀƴǘŜ Ŝƴ Ǉƻǎƛǘƛƻƴƴŀƴǘ ƭŜǎ ŦŀŎƛŝǎ ŘΨŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǊŜƭŜǾŞǎ : 

 

 

 

6.1.2 Modélisation hydraulique de la station 

Principes du modèle 

 

¦ƴŜ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ н5 ŀ ŞǘŞ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ Ł ƭΩŀƛŘŜ Řǳ ƭƻƎƛŎƛŜƭ I9/-RAS 2D, permettant de 

calculer les paramètres physiques descriptifs de la station Υ IŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ł 

différentes ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ŘŞōƛǘǎΦ [ŀ ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ н5 ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ н 

ŘƛƳŜƴǎƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ƘƻǊƛȊƻƴǘŀƭŜǎ ŘŜ ŎŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎΦ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ ǉǳƛ Ŝƴ ŘŞŎƻǳƭŜ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ 

ŦƛƴŜ ǉǳΩŀǾŜŎ ǳƴ ƳƻŘŝƭŜ ǳƴƛŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŜƭΦ 

Les données bathymétriques et topographiques acquises sur le terrain ont été exploitées afin 

ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ όab¢ύΦ {ǳǊ ŎŜǘǘŜ ōŀǎŜΣ ǳƴ ƳŀƛƭƭŀƎŜ 

de calcul a été élaboré, composé de mailles carrées de 20 cm x 20 cm au maximum et raffiné au droit 

de zones clés. On représente en suivant le maillage de calcul superposé au MNT construit pour la 

station. 



Etude de la valeur des débits biologiques sur le bassin de la Seugne 
 

66 
 

 
Figure 50 : Maillage de calcul et topographie de la station modélisée 

 

Calage du modèle 

 

Le calage du modèle se base ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜƭŜǾŞǎ ŘŜ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘŜ ƘŀǳǘŜǎ ŘΩŜŀǳ Ŧŀƛǘǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ǾŜƴǳŜ ǎǳǊ ǎƛǘŜΦ 

Pour rappel, le débit associé est évalué à 102 l/s. 
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Figure 51 : Faciès d'écoulements du modèle (fidèles aux observations de terrain) et profondeur (en mètre) 

 

Le paramètre de calage est le coefficient de Manning-Strickler, rendant compte des frottements de 

fond. Son ajustement par zones spatiales dans le modèle permet de caler le modèle avec les mesures 

ŘŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳΦ 

On présente en suivant les résultats de calage sur le profil en long de la station. 

 

 
Figure 52 : Profil en long de la station et comparaison des niveaux d'eaux simulé et mesuré  

 

[Ŝ ŎŀƭŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ƻōǎŜǊǾŞǎ Ŝƴ 

ŎƘŀǉǳŜ ǘǊŀƴǎŜŎǘ Ŝǘ ƭŀ ǇŜƴǘŜ ŘŜ ƭƛƎƴŜ ŘΩŜŀǳ ƎŞƴŞǊŀƭŜΦ 

[ŀ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦŀŎƛŝǎ Ŝǘ ǾŜƛƴŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƘŞǊŜƴǘŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ 

ƭΩŜmprise globale mouillée observée le jour des mesures sur site. 
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Simulations réalisées 

Une fois le modèle calé, il peut être exploité pour différentes conditions de débits incidents en amont 

ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀǾŀƭΦ 

Des simulations ont été mises eƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŘŞōƛǘǎ Ŝƴ ǊŞƎƛƳŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘΣ ǎǳǊ ǳƴŜ ƎŀƳƳŜ 

allant de 1 l/s à 7000 ƭκǎΦ /ŜǘǘŜ ƎŀƳƳŜ ǇŜǊƳŜǘ ŀƛƴǎƛ ŘŜ ƳƻŘŞƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘΩles basses eaux à plus 

que le module de la Seugne à cette station. 

6.1.3 Exploitation des résultats et présentation cartographique 

[Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǾƛǘŜǎǎŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ƻōǘŜƴǳǎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ 

ǎǇŀǘƛŀƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ƳƻŘŞƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ǎƛƳǳƭŞǎΦ [Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ǎƻƴǘ 

présentés sous forme de courbe, de tableaux et de cartes. Pour les cartes, conformément aux 

recommandations du comité scientifique, les valeurs de débit représentées sont le QMNA5 minimum, 

QMNA5 moyen, 50 % du module, module et débit de débordement soit 5 cartographies.  Notons que 

ces valeurs ne sont pas réellement adaptées à la situation particulière du bras du moulin du Gua qui 

partage sa ressource avec les autres bras de la Seugne aval. Néanmoins, les modalités de cette 

ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŎƻƴƴǳŜǎΦ [Ŝǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǎƻƴǘ ŎƻƴǎŜǊǾŞŜǎ Řŀƴǎ ǳƴ ōǳǘ ŘΩƛƭƭǳǎǘǊŀǘion sans 

conséquence sur les débits biologiques proposés. 

 

Débit représenté Equivalent sur la station (en l/s) 

QMNA5 minimum (borne basse modélisation 
Irstea) 

127 

QMNA5 moyen (Modélisation Irstea) 645 

50% du module (Irstea) 4081 

Module (Irstea) 8163 

Débit de débordement (Eaucea) 1200 

 

Le calcul étant arrêté une fois le débit de débordement atteint, les valeurs 50 % du Module et le 

aƻŘǳƭŜ ƴΩƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŎŀƭŎǳƭŞŜǎΦ [Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜǊƻƴǘ ŘƻƴŎ ǉǳŜ ƭŜǎ 

3 valeurs restantes. Ils sont croisés avec les données de substrat relevées, et les courbes de préférence 

associées à chaque espèces et stades cibles sur la station de débit biologique. 

Le module étant plus important que le débit de débordement, la station est située dans un secteur 

propice au débordement et donc à la reproduction du brochet, espèce présente sur le bassin. 

 

6.2 Variables physiques débit-dépendantes (toutes périodes hydrologiques) 

6.2.1 Surface mouillée  

[ŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ƳƻǳƛƭƭŞŜ ŞǾƻƭǳŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ŜƴǾƛǊƻƴǎ ŘŜ мрл ƭκǎΦ {ƻƴ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ŝǎǘ 

ŜƴǎǳƛǘŜ ŀǎǎŜȊ ƳƻŘŞǊŞŜ Ŝǘ ƭŜ ƭƛǘ ǎŜ ǊŜƳǇƭƛŜ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ Ł 

1200 l/s. Au-delà de 1200 l/s ƭŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŞōƻǊŘŜ ǎǳǊ ŎŜtte section. Le calcul est arrêté. 
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Figure 53 : Evolution de la surface mouillée au Moulin du Gua 

6.2.2 Granulométrie de la station  

 
Figure 54 : Carte des substrats de la station du Moulin du Gua 

 

La station présente des substrats dominés par la litière en berge. Les substrats dans le chenal sont 

dominés par les sables et les graviers avec un majorité de pierres comme substrat grossier.  










































